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Jacques Maître, nouveau président du CA du SeGEC : 

« Être au service de la maison SeGEC, des PO et des écoles » 

Nous vous en parlions dans le numéro d’Entrées libres du mois de janvier dernier, le SeGEC a entrepris une réforme de sa 
gouvernance et de son organisation interne. Un des points de cette réforme consistait en la scission des rôles de secrétaire 
général et de président du conseil d’administration (CA). C’est dans ce cadre que le CA a désigné, en juin d'année scolaire 
dernière, son nouveau président en la personne de Jacques Maître. 

ARNAUD MICHEL 

Pour Entrées libres, notre nouveau 
président a accepté de partager 
son parcours, son engagement 

pour l’enseignement catholique et les 
défis qui l’attendent. « Au niveau pro-
fessionnel, je suis un ancien banquier. 
J’ai été pendant plus de 20 ans 
conseiller pour le secteur 
non-marchand à la CBC 
et plus particulièrement 
en charge de l’enseigne-
ment », explique celui qui 
a pris sa retraite il y a 4,5 
ans. 

Jacques Maître, c’est égale-
ment une vie guidée par le bé-
névolat. « Je suis bénévole depuis 
que j’ai 10 ans. C’était pour la récolte 
de vivres dans le cadre de l’opération 
« Arc-en-ciel ». J’ai été actif au sein de 
la fédération des Scouts. J’étais res-
ponsable régional puis fédéral des Pion-
niers. » On l’a compris, le nouveau pré-
sident du CA du SeGEC est un homme 
d’engagement. Un engagement qu’il 
poursuit dans l’enseignement, secteur 
duquel il a connu toutes les facettes ou 
presque : président d’une association 
de parents, président de PO, président 
d’entité, de zone, trésorier du CoDiEC 
du Hainaut, président pour le Hainaut 
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de la Société patrimoniale des bâtiments scolaires de l’enseignement catholique. 
La liste est longue… 
Une expérience conséquente qui l’a conduit à entrer au CA du SeGEC il y a 4 ans. 
Et donc, désormais, à la présidence de celui-ci. « Je ne suis pas un professionnel de 
l’enseignement. Mon domaine d’expertise est la gestion. Le SeGEC étant une fédéra-
tion de PO, c’est là que je peux intervenir le mieux sans avoir un titre pédagogique. » 

À la question de savoir quel est l’état d’esprit dans lequel il arrive à la tête 
du CA, la réponse fuse : « Être au service de la maison SeGEC, des PO, 

des écoles et du bien-être de tous les intervenants. Ce dernier point a 
beaucoup d’importance pour moi. » 
Comme vous avez pu le lire dans l’édito d’Étienne Michel en début 
de magazine, les défis ne manquent pas. « Le premier sera de s’occu-
per de la succession du secrétaire général. La procédure est en route 

pour tenir les délais. Le 1er septembre prochain, nous devrions avoir une 
nouvelle ou un nouveau secrétaire général(e). C’est un défi important à 

relever. » 
Jacques Maître a, en outre, les yeux rivés sur le plus long terme. « La soutena-

bilité financière de notre association qui dépend d’une part des cotisations de nos 
membres et, d’autre part, de la subsidiation de l’autorité de tutelle sera un point d’at-
tention. » 
« J’aimerais aussi mener une enquête auprès des PO pour connaître leurs besoins et 
savoir si nos services sont en adéquation avec ceux-ci. Je pense que oui mais peut-
être y a-t-il de nouveaux services à rendre. Le CA restera évidemment constitué de 
bénévoles mais nous voulons aller vers une plus grande « professionnalisation » en 
apportant une expertise dans le respect des 4 missions du SeGEC ou en s’entourant 
d’une telle expertise. » 
Et ce, toujours dans le même but. « Rendre le meilleur service possible à nos 
membres. C’est le sens du SeGEC, sa raison d’être. Tous nos efforts doivent être mis 
au service de nos bénéficiaires et nos adhérents », ajoute Jacques Maître qui conclut 
par une note d’humour. « Le boulot ne manque pas. Je travaille encore plus depuis 
que je suis pensionné… » Avec passion, au service de l’enseignement catholique. ■
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